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Traditionnelle sortie de fin de saison
... en Catalogne du sud

Chaque mois de juin amène la 
traditionnelle sortie de fin de sai-
son. C’est l’occasion de partager un 
moment de convivialité, de se remé-
morer les grands moments de cette 
fructueuse saison d’activités : expo-
sition, conférences passionnantes, 
balades, escapades, sorties et voyage 
culturels qui nous ont permis de dé-
couvrir sites, musées proches (dans 
le département) ou éloignés (Barcelone, Malte) autant de souvenirs et de plaisirs.      

Pour cette journée Jean-Paul Caillet, le grand ordonnateur, nous a préparé une de 
ces sorties dont il a le secret. Nous irons faire un tour du côté de la Catalogne du Sud, 
plus précisément dans la plaine du Baix Empordà où, toute la matinée sera consacrée 

à la visite de deux  villages : Pals et Peratallada qui sont 
chargés d’Histoire.

Puis vers 13 h 30 nous rejoindrons Pont de Molins où 
nous déjeunerons à L’hostal El Moli, dans un magnifique 
cadre au pied de la rivière Muga.

Pont de Molins

... L’hostal El Moli
Situé au pied de la rivière La Muga, L’Hostal El Molí, 

accueille sa clientèle dans un très beau site, en pleine nature. 
L’édifice date du xviiie siècle, construit en pierre naturelle a, 
jusqu’aux années 1960, fait office de moulin. Il sera, plus 
tard, transformé en restaurant et en 1980, en hôtel-restaurant 
petit et intime (avec seulement 8 chambres).

Le restaurant composé de nombreuses petites salles 
et terrasses à l’air libre propose une carte très variée, et 
orientée vers la cuisine traditionnelle de la région de l’Em-
purdà. Il utilise les produits de son propre jardin, le poisson 
et la viande, proviennent de la région. Et bien sûr, les truites 
de La Muga ne manquent pas sur la carte !  

Menu

Apéritif, sangria maison
 

§ § §

Escalivada d’anchois
6

§ § §

Demi épaule d’agneau rôti  au four
et ses petits légumes

§ § §

Tulipes de sorbet au coulis de fruits

§ § §

Vins, eau, café

Pont de Molins fait partie de la région 
du Alt Empordà, de la province de Girona. 
Un historien et archéologue catalan, 
Joaquim Botet i Sisó, fait mention dans 
un de ses articles scientifiques de la 
découverte « d’un petit tresoret » de 
monnaies empurianes à Pont de Molins. 
Une villa romaine a bien existé à Pont 
de Molins. À cette époque, le passage de 
la Via Augusta aux termes des Cabanes 
(passerelle des mules sur la rivière La 
Muga) était impraticable en période de 
pluies et d’inondations. Le voyageur devait 
alors passer plus au nord par le monastère 

du Roure et le hameau de Molins qui, au fil 
du temps se développa. Ainsi le château de 
Molins (xie) faisait partie des 11 châteaux 
formant le système de défense de la 
commune de Llers. Commune à laquelle, 
il sera rattaché jusqu’à la fin de la seconde 
moitié du xviiie siècle.

Le monastère du Roure et son sanctuaire 
furent en 1794 (du 17 au 20 novembre) le 
théâtre d’une bataille féroce durant ce que 
l’on a appelé « la guerre des Français ». 
Bataille qui leur donna la victoire, mais 
où le général Jacques Dugommier devait 
trouver la mort.

Programme 
§ § §

10 h 00 / 11 h 00
Visite libre du village de Pals

 
§ § §

11 h 30
Visite libre du village de Peratallada

§ § §

13 h 30
Pont de Molins

Déjeuner à L’Hostal El Moli 

§ § §

Retour à Canet



PeratalladaPals

Peratallada, est l’un des sites importants 
de l’architecture médiévale catalane.  Le 
grand fossé qui entoure le village, creusé à 
même la pierre vive lui a donné sûrement 
son nom de « Peratallada » (pierre taillée 
en catalan).  

Le château de Peratallada est cité pour 
la première fois dans un document daté du 
8 avril 1065, le seigneur de Petra Taliata 
s’appelait Dalmau Bernat. Lors des 
travaux de restauration furent mis à jour 
des vestiges de présences bien antérieures: 
romaine et de l’âge du bronze. De fait, 
toutes les diverses cultures qui se sont 
succédé ont laissé leurs marques sur les 
pierres du château. 

La lignée des Peratallada devait être 
maître du lieu jusqu’à la moitié du xiiie 
siècle, à la mort, sans succession, de Ponç 
de Peratallada, sa sœur Guillerma se marie 
avec Gilabert de Cruïlles. À partir de ce 
moment, le château de Peratallada devint 
résidence principale. Parmi les membres 
éminents de la famille, citons Berenguer 
de Cruïlles (1310-1362), qui fut évêque 
de Girona et devint le premier président 
de la Generalitat de Catalogne.

Peratallada conserve son vieil aspect 
féodal, des ruelles étroites et tortueuses 
d’où se dégage de son château fortifié, la 
tour de l’hommage, le palais et l’église 
consacrée à saint Étienne (sant Esteve).

...mereix no una visita, sinó cent visites

Josep Pla, auteur catalan du xxe siècle 
écrivait dans son Carnet gris : « Pals ne 
mérite pas une, mais il en mérite cent, 
Car sa situation nous offre la possibilité 
d’admirer l’un des paysages les plus beaux 
et inoubliables du pays. » Sa végétation 
est constituée sur son versant sud de pins 
parasol et de pins d’Alep. Alors qu’autour 
de l’étang d’eau douce prolifèrent les 
roseaux et que sur la plage on trouve 
les plus importants sites de psamophiles 
de Catalogne. Son noyau historique aux 
origines gothiques, bâti sur un sommet 
peu élevé baptisé « Puig Aspre », est un 
des endroits les plus admirés et connus du 
Baix Empordà. 

Entouré de marais, Pals fut, durant 
plusieurs siècles, considéré comme un 
village insalubre et pauvre. Jusqu’à la fin 
du xvie siècle, il eut à subir les attaques de 
corsaires, c’est pourquoi que l’on trouve 
encore certains corps de ferme (masies) 
fortifiés : les Masos de Pals. 

Les premiers documents historiques 
faisant références à la ville datent du ixe 

siècle, bien que les origines gothiques de 

Pals soient beaucoup plus anciennes. D’un 
point de vue historique et architectural, cet 
ensemble gothique est le plus important 
de Catalogne. Chaque petit recoin ou 
le plus petit élément est significatif : la 
tour romane de vieux château médiéval 
(xi-xii); l’église Sant Pere (Saint Pierre), 
déjà construite en 904; l’impressionnante 
muraille, dont on peut admirer encore 
les 4 tours; la place Major, d’où l’arc 
gothique semble sortir des remparts; ou 
encore le musée-maison de la culture « Ca 
la Pruna », adossée à une majestueuse 
maison fortifiée des xv-xvie siècles.

La plage occupe une partie du littoral, 
elle s’étend sur plus de 3,5 km entre les 
villages de Begur et Torroella. Pour les 
amants de la nature, les marais situés 
l’ancienne embouchure du Daró, les 
Basses d’en Coll, méritent le détour avec 
ses jolies rizières qui, ces dernières années, 
ont trouvé un nouvel essor, occupant 
dorénavant une grande partie du paysage 
local. La culture du riz y est implantée 
depuis le xive siècle. 

... ou pierre taillée


